
Compte rendu de la réunion du comité de la SoFHIA  
25 janvier 2025 

Présent·es dans la salle : Diane Bracco, Davy Desmas-Loubaresse, Xavier Escudero, Thomas Faye, 
Marion Gautreau, Sandra Gondouin, Marie Gourgues, Caroline Lepage, Corinne Mencé-Caster, 
Alexandra Oddo, Catherine Pélage, Anne Puech, Pauline Renoux-Caron, Marina Ruiz Cano, Eva 
Touboul 

Présent·es en ligne : Bénédicte Brémard, Raúl Caplán, Inmaculada Fàbregas-Alégret, Carole 
Fillière, Marta López Izquierdo 

La séance est ouverte à 9h05. 

1. Fonctionnement interne 

• Club des doctorant·es : 

Marie Gourgues, Fernando Copello et Raúl Caplán font un état des lieux des activités passées 
et à venir du club des doctorant·es. Il est rappelé le format des Tertulias, dont chacune dure 
1h15 : 15 minutes pour introduire la thématique, puis 45 minutes d’entretien à partir des ques-
tions proposées par les doctorant·es, en binôme, le tout modéré par un·e enseignant·e-cher-
cheur·euse ; enfin, 15 minutes sont prévues pour les conclusions. Il est recommandé de ne pas 
dépasser cette durée et, comme le suggère Eva Touboul, de privilégier le créneau horaire de 
18h-18h30, plus adapté que celui de 16h. 

Fernando Copello rappelle que la Tertulia n’est pas la seule activité du club, comme l’atteste 
la table des doctorant·es mexicanistes organisée en novembre 2024 par Marion Gautreau et 
Marie Gourgues. Celle-ci a réuni un public nombreux, dans la salle et en ligne, et sera suivie 
d’autres tables du même type : est ainsi envisagée une table portant sur le Venezuela et la Co-
lombie, ainsi qu’une autre sur l’Espagne. 

Raúl Caplán remercie Fernando Copello de son engagement auprès du club des doctorant·es 
et évoque la nécessité d’avoir une liste précise et actualisée des doctorant·es, ce qui n’est pas 
facile à réaliser car certaines personnes n’ont pas intégré leur adresse mail à l’annuaire de la 
SoFHIA ou bien n’ont pas actualisé leur profil. Par ailleurs, il rappelle le souhait des docto-
rant·es de contribuer aux activités de la revue HispanismeS, par exemple en proposant des 
comptes rendus de lecture ou en participant à l’activité éditoriale. La gestion des comptes de 
certains réseaux sociaux de la SoFHIA pourrait être confiée aux doctorant·es. 

Marie Gourgues dresse la liste des Tertulias à venir, qui devraient se tenir à raison d’une par 
mois, entre mars et septembre : 
- 10 mars : autour de Valentina Salvi et de la dictature argentine, organisée par Aurélia Gafsi 

et Nadia Tahir 
- avril : autour du podcast Las hijas de Felipe, organisée par Agathe Bonnin, Clara Chevalier 

Cueto et Marie Vesco 



- mai : autour de La ligereza de Juan Cárdenas, organisée par Sophie Marty 
- juin : autour du professeur Luis Carlos Toro Tamayo (Universidad de Antioquia), organisée 

par Soline Martinez, Lévana Garçon, Yann Seyeux et Emmanuelle Sinardet 
- septembre : autour de l’anthologie numérique de contes 68 voces, organisée par Inès 

Jacques 

• Trésorerie  

Xavier Escudero, trésorier, procède à un état des lieux financier. Au 24/01/2025, le compte 
présentait un solde positif de 15 603, 99 euros (après prélèvement des cotisations 2025). Les 
dépenses de l’année 2024 feront l’objet d’une présentation en mai 2025.  

Les premières dépenses depuis début 2025 sont :  

- Un dernier remboursement de 2024 (131 euros à Estrella Massip i Graupera, AFC) 

- Les frais récurrents (frais bancaires) 

- Les frais de prélèvements (0.42 euros par prélèvement / les frais de rejet 13 euros/rejet) 

Les dépenses prévisionnelles pour 2025 :  

- 3 Bourses SoFHIA : 3900 euros maximum 

- Remboursement des déplacements/hébergement des réunions (bureau + comité) : janvier 
2025, mai 2025, octobre 2025 (dépenses maîtrisées) : 3000 euros 

- Frais récurrents (Fusión Coartada, Suite Entreprises, frais bancaires) : 1750 euros environ + 
150 euros (amélioration du site, de ses fonctionnalités, …) 

- Journées à venir (Bachibac, Options Agrégation externe, Concours, Tables rondes, etc.) : 
1600 euros 

Xavier Escudero fait également un point sur les adhésions :  

- 370 adhésions au 23 janvier 2025 

- 339 cotisations renouvelées par prélèvement automatique (5 rejets cette année – un 
rejet déjà solutionné avec changement RIB – 3 rejets en cours de résolution -1 arrêt 
d’adhésion) 

- 4 cotisations renouvelées par chèque 

- 28 cotisations renouvelées par virement 

Les renouvellements par chèque et par virement s’étalent sur l’année civile. À titre indi-
catif, cela représente 40 renouvellements attendus par chèque et environ 100 par vire-
ment. Il serait intéressant d’inviter les adhérent·es à renouveler avant fin février, par 
exemple, pour simplifier les démarches et les comptes bloqués (changement de banque). 

- Au 31 décembre 2024, la SoFHIA comptait 510 membres à jour de leur cotisation  

Pour rappel : Année 2019 : 437 adhérents / Année 2020 : 392 adhérents / Année 2021 : 
413 adhérents / Année 2022 : 422 adhérents /Année 2023 : 471 adhérents 



Est également abordée la question de la fin du troisième mandat de Xavier Escudero au comi-
té de la SoFHIA et donc de la nécessité d’identifier une personne susceptible de le remplacer à 
la fonction de trésorier·e. Xavier Escudero va contacter plusieurs personnes pressenties pour 
cette fonction. 

• Site internet 

Marina Ruiz Cano, qui sera en charge du site à partir de mai 2025, travaille avec Anne Puech 
afin d’assurer le « tuilage ». 

Anne Puech évoque un problème d’envois de mails, s’agissant de l’Événementiel. Il semble-
rait que l’envoi ne fonctionne pas sur certaines adresses (notamment laposte.net). Fusión Co-
artada, avec qui travaille la SoFHIA, a proposé l’achat d’un module, Brevo, qui permettra de 
régler ces problèmes. Cet achat représenterait une dépense de 14 euros par mois donc environ 
150 euros par an. Le comité estime qu’il s’agit d’une solution nécessaire pour maintenir l’en-
voi de la newsletter. Le comité est invité à se prononcer sur cet achat ; il s’y déclare favorable, 
à l’unanimité. 

Anne Puech et Marina Ruiz Cano annoncent également que le concours de photographies de 
la SoFHIA va être relancé, pour sa quatrième édition. 

• Wikiberam  

Marion Gautreau indique que la campagne de recrutement 2025 a commencé et que le groupe 
Wikiberam poursuit ses activités de collecte des informations. En ce qui concerne la cam-
pagne PRAG/PRCE, les postes ont été recensés et sont mis en ligne. Les résultats de cette 
campagne PRAG/PRCE seront mis en ligne à la fin des auditions. Les postes de PR et MCF 
seront bientôt recensés également. 

• Relations avec le Secondaire 

Eva Touboul rappelle l’ouverture des adhésions aux collègues du secondaire. Cela a été an-
noncé sur les réseaux sociaux et sur le site, après l’assemblée générale de juin 2024. Dans la 
mesure où les adhésions se font par année civile, il avait été suggéré aux collègues du secon-
daire d’attendre janvier 2025 pour adhérer à la SoFHIA.  

Eva Touboul pose la question de la communication, dont elle souligne l’importance. Les ré-
seaux sociaux ne permettent d’atteindre qu’un public restreint, au sein des collègues du se-
condaire. Plusieurs solutions sont envisagées, à commencer par la prise de contact avec les 
IPR ou l’Inspection Générale, qui, s’ils en étaient d’accord, pourraient ensuite diffuser l’in-
formation de l’ouverture de la SoFHIA aux collègues du secondaire, notamment auprès des 
rectorats. 

• Réseaux sociaux  

Historiquement, la SoFHIA a une présence sur Facebook, mais aussi, plus récemment, sur X 
et Bluesky. Diane Bracco note que l’arrivée de la SoFHIA sur Linkedin, en septembre 2024, 
rencontre un vif succès, notamment auprès des collègues du secondaire.  



Se pose la question du maintien de la SoFHIA sur X, voire sur Facebook, dont les orientations 
semblent de plus en plus en contradiction avec les valeurs défendues par la SoFHIA. Plusieurs 
possibilités existent : le maintien, la mise en veille du compte (qui impliquerait une pause 
dans les publications) ou sa suppression. Caroline Lepage, qui se déclare favorable à la sup-
pression du compte de la SoFHIA sur X, sans écarter la possibilité d’y revenir, si la situation 
évoluait, lance un vote sur cette question. La majorité est pour la suppression du compte. 
[NB : depuis la réunion du comité du 25 janvier, un message a été préparé et diffusé sur les 
réseaux pour indiquer les raisons de cette suppression] 

Est ensuite abordée la question du maintien sur Facebook. Diane Bracco estime qu’il serait 
sans doute prématuré de quitter le réseau aujourd’hui. Thomas Faye et Bénédicte Brémard 
indiquent qu’il est possible de se mettre en quête d’une solution de remplacement et, dans 
l’intervalle, de maintenir le compte. Anne Puech rappelle que la fin des contrôles et des signa-
lements, sur Facebook, est problématique et propose d’utiliser davantage le site, par exemple 
en créant un fil RSS qui permettrait aux abonné·es de recevoir une notification à chaque nou-
velle publication (ou au rythme qu’iels choisiraient). 

S’agissant d’Instagram, le problème technique persiste, car les identifiants utilisés par le passé 
pour créer un compte SoFHIA sur Meta ne sont plus connus, ce qui empêche la création d’un 
compte Instagram. 

• Correspondant·es 

En l’absence de Fabrice Corrons et Julie Fintzel, responsables des correspondant·es, Diane 
Bracco lit le compte rendu qu’ils ont réalisé de la réunion tenue le 4 novembre 2024, avec les 
correspondant·es. 

Le fonctionnement et les objectifs de la SoFHIA ont été rappelés aux correspondant·es, ainsi 
que le calendrier des activités passées et à venir. Les correspondant·es et leurs collègues (en-
seignant·es-chercheur·euses, doctorant·es) sont vivement invité·es à proposer des idées de 
thèmes pour les Tertulias. De même, Fabrice Corrons et Julie Fintzel ont présenté aux corres-
pondant·es le concours des bourses, Wikiberam, le projet de rapprochement de la SoFHIA et 
d’autres sociétés savantes, et ont insisté sur le rôle clé des correspondant·es. Lors de la 
réunion, des correspondant·es ont évoqué leurs difficultés à renseigner le fichier doctorant·es 
(qui liste les thèses en cours dans chaque université), face aux réticences de certain·es col-
lègues, qui craignent une mise en concurrence des collègues, voire des établissements entre 
eux. Julie Fintzel et Fabrice Corrons indiquent que le fichier viserait à mieux prendre en 
compte les doctorants et doctorantes dans l’état de la recherche en France et le panorama de 
l’hispanisme.  

Le comité réagit à ce compte rendu et entend les réticences relatives au fichier des docto-
rant·es, tout en rappelant qu’il s’agirait uniquement de recenser les noms des doctorant·es et 
le titre de leur thèse. Il insiste sur la nécessité de promouvoir les travaux des doctorant·es, afin 
de mettre en lumière le dynamisme de la « jeune » recherche. Thomas Faye rappelle que ces 
données sont déjà publiques, par exemple sur les sites des équipes de recherche. Le comité 
estime que cette base d’informations serait très utile, notamment parce que des personnes ex-
térieures à la SoFHIA pourraient l’utiliser pour solliciter les doctorant·es. 



Bénédicte Brémard propose de lancer une enquête qui permettrait de faire un état des lieux 
sur le doctorat en études hispaniques et/ou hispano-américaines, sur le modèle des enquêtes 
précédemment réalisées par la SoFHIA, afin de répondre aux inquiétudes exprimées par les 
collègues et, notamment, de s’interroger sur les raisons de certaines inégalités territoriales. 
Thomas Faye rappelle la difficulté à obtenir des informations sur ces questions. Corinne Men-
cé-Caster souligne l’importance du contexte et des conditions d’accès au doctorat/à la direc-
tion de thèses. 
  
Bénédicte Brémard, Raúl Caplán, Davy Desmas-Loubaresse, Marie Gourgues et Caroline Le-
page se portent volontaires pour réaliser l’enquête. 

2. Bourses 

Carole Fillière fait un point sur le Concours des Bourses de la SoFHIA, pour lequel elle a, 
pour l’heure, reçu peu de candidatures. Elle informe le comité du renouvellement du Comité 
des Sages : Catherine Dumas a ainsi succédé à Jacqueline Penjon. Le mandat de Jacques Isso-
rel prenant fin en 2025, celui-ci se charge de trouver un successeur. Une période de « tuilage » 
est prévue entre Carole Fillière, dont le troisième mandat à la SoFHIA s’achèvera en 2026, et 
Alexandra Oddo, qui sera en charge des Bourses à sa suite. 

3. Hispanismes  

Corinne Mencé-Caster propose un point d’étape des activités de la revue, en évoquant no-
tamment les modifications de ses normes éditoriales (à partir de fin 2025) et le calendrier des 
parutions : 
- Le volume qui rassemblera une partie des communications présentées lors du congrès 

d’Arras (2022) est en cours de finalisation et sera publié très prochainement.  
- Sera ensuite publié un numéro qui portera sur le panhispanisme, coordonné par Immacula-

da Fàbregas-Alégret. Celle-ci indique que douze articles ont été sélectionnés, pour ce nu-
méro. 

- D’autres propositions ont été faites, à la fois pour des numéros thématiques et pour des 
numéros de la collection « Générations d’Hispanismes », dont la réalisation est en cours. 
Marta López-Izquierdo rappelle la possibilité offerte aux doctorant·es de s’investir dans les 
activités de la revue, par le biais de cette même collection. 

- Se pose la question de la concomitance de deux publications, prévues pour la fin d’année 
2025 : dans la mesure où l’un des deux portera sur une question au programme des 
concours de l’enseignement, Marina Ruiz Cano évoque la possibilité d’en faire un Hors-
Série. Une autre solution pourrait être de réaliser un numéro composé de deux dossiers 
thématiques. 

- Thomas Faye présente l’état d’avancement de la publication des actes du Congrès de Li-
moges (2024). Tous·tes les participant·es ont reçu les évaluations de leur article. La publi-
cation se fera en trois volumes distincts, dont un dans la revue HispanismeS, qui devraient 
être prêts pour l’été 2025. 

Marta López-Izquierdo explique, par ailleurs, que l’équipe de la revue sauvegarde ses ar-
chives dans des dropbox et souhaiterait faire l’achat d’un disque dur externe. 



4. Enquête auprès des étudiant·es de Licence  

Eva Touboul indique que l’enquête lancée auprès des étudiant·es de LLCER a reçu environ 
deux cents réponses, dont beaucoup d’étudiant·es de première année. Les résultats doivent 
maintenant être dépouillés, notamment pour toutes les réponses rédigées. Cela sera très utile 
pour connaître dans le détail la situation des étudiant·es, celle des différents campus, par 
exemple pour tout ce qui a trait à la vie associative. Une synthèse sera ensuite rédigée. 

5. Institut Cervantes de Paris 

Thomas Faye, en charge de ce dossier, informe le comité qu’un groupe de travail a été consti-
tué avec Corinne Mencé-Caster, Sophie Hirel et Alexandra Oddo. Celui-ci a rencontré le di-
recteur de l’Institut Cervantes de Paris, qui a proposé à la SoFHIA une collaboration autour de 
trois projets. 

Le premier concerne la constitution d’un fonds de l’hispanisme. Les membres de la SoFHIA 
sont invité·es à transmettre des exemplaires de leurs ouvrages (principalement des monogra-
phies, mais également des articles en tiré à part), afin de commencer la constitution de ce 
fonds. Pour ce faire, le groupe constitué autour de Thomas Faye a élaboré un protocole de 
cession d’ouvrages. Thomas Faye indique qu’il faudra réfléchir à l’aspect technique du trans-
fert d’ouvrages ; Marion Gautreau propose que les départements des universités se chargent 
d’envoyer les ouvrages. Un référencement en open access sera également mis en place, sur 
internet. Parallèlement à cela, il serait bon que la SoFHIA dispose, en interne, d’une trace de 
tous les ouvrages qui vont intégrer ce fonds. Thomas Faye propose ainsi la constitution d’un 
binôme de doctorant·es, qui serait en charge de l’élaboration d’un catalogue interne, où se-
raient intégrées toutes les références. 

Le deuxième projet prendrait la forme d’un cycle de présentation d’ouvrages. L’objectif serait 
de mettre en place, à un rythme trimestriel, la présentation d’une publication récente (mono-
graphie, traduction ou thèse), au sein de l’Institut Cervantes de Paris, avec un discutant, et, 
ainsi, d’offrir une vitrine aux publications des chercheurs·euses travaillant sur l’Espagne ou 
l’Amérique Latine, notamment dans une optique de vulgarisation. 

Enfin, l’Institut Cervantes de Paris aimerait bénéficier de la collaboration de la SoFHIA dans 
la détermination du collègue à qui confier, chaque année, la Cátedra Cervantes, qui est une 
chaire remise entre les mains d’un·e hispaniste français·e, chargé de mettre en place des acti-
vités culturelles. 

6. Calendrier des manifestations à venir  

Marion Gautreau donne des informations sur le Congrès de 2026, qui aura lieu à Toulouse et 
dont le titre a été modifié : « Le seuil et l’éveil érotique dans les aires ibériques et ibéro-amé-
ricaines ». Le comité organisateur s’occupe actuellement des demandes de financement et fi-
nalise l’appel à communications. L’objectif du comité serait de mêler des formats « clas-
siques » (communications) avec des formats plus novateurs : conférences ou communications 
performées, discussions entre doctorant·es et directeur·rices de recherche, contenus sonores 
ou vidéo-projetés, etc. Le comité exprime sa volonté d’intégrer la recherche-création au 



congrès. Caroline Lepage propose que soit faite une captation des différentes activités du 
congrès. 

Marion Gautreau évoque, en outre, plusieurs actualités liées aux liens de la SoFHIA avec 
d’autres sociétés savantes : 
- d’abord, la perspective d’un rapprochement de la SoFHIA, de l’AFEA (Association Fran-

çaise d'Études Américaines) et de la SAES (Société des Anglicistes de l'Enseignement Su-
périeur), dont la journée du 24 janvier est la première émanation.  

- est ensuite annoncé le projet d’une bourse doctorale de 1 200 euros, financée conjointe-
ment par l’Institut des Amériques (IDA), le Centro de Estudios Mexicanos y Centroameri-
canos (CEMCA) et la SoFHIA, pour la réalisation d’un travail de terrain au Mexique.  

- de plus, Marion Gautreau indique que se tiendra, lors du congrès de l’IDA d’octobre 2025, 
une table ronde sur les sociétés savantes, où seront représentées la SoFHIA, la SAES et 
l’AFEA. Le Collège des Sociétés Savantes pourrait également participer à la table. Le co-
mité s’interroge sur la possibilité de faire partie du Collège des Sociétés Savantes, avec qui 
Caroline Lepage dit qu’elle va se mettre en contact. 

Diane Bracco annonce que la réunion du comité de la SoFHIA du 17 mai 2025 sera précédée, 
la veille, d’une table ronde qui portera sur les fictions de genre, dans un double dialogue ci-
néma/littérature et Amérique Latine/Espagne. 

Eva Touboul présente ensuite un projet de journée d’étude organisée conjointement par des 
collègues hispanistes et des historien·es, dans le cadre de la commémoration des cinquante 
ans de la mort de Franco. Le sujet et les modalités de la journée doivent être fixés très pro-
chainement. 

Caroline Lepage rappelle qu’elle avait échangé avec l’AFUE (Asociación de Francesistas de 
la Universidad Española) et l’APEF (Association Portugaise d’Études Françaises), qui ont 
accepté que la SoFHIA n’organise pas le prochain congrès ; celui-ci aura lieu au Portugal. 
Proposition leur a été faite d’intervenir dans une table ronde, lors des congrès de la SoFHIA, à 
partir de celui qui aura lieu à Orléans, en 2028. 

7. Questions diverses 

Le comité évoque la réforme des concours de l’enseignement, suspendue en juillet dernier 
pour des questions budgétaires. La question semble toujours en suspens. Corinne Mencé-Cas-
ter signale l’initiative de Philippe Monneret pour lancer des États Généraux du CAPES, qui 
fait suite à la rencontre initiée par Jean-Luc Nardone, en 2024, sur ces mêmes questions. 

Catherine Pélage demande au comité à quelle date la proposition de sujet doit être formulée, 
pour le congrès d’Orléans, en 2028. Thomas Faye lui indique qu’il faudrait que cela soit fait 
au plus tard en juin 2026. 

La séance est levée à 11h40.


